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Succès «le l'Axe sur tous les fronts 
Un convoi destiné à l'U. R. S. S: 

est harcelé dans l'océan Glacial Arctique 

par les sous-marins et les avions du Reich 
Treize bâtiments, d'une jauge totale 

de 96.000 tonnée, ont déjà été détruits; 
stizt autrit ont été gravamant endommagés 

Huit navires, jaugeant 26.500 tonnes, 
coulés au large des côtes américaines 

pilote» 4 c chat te tnr le front d o Sud. 

Brisant les assauts furieux 
des Bolchevistes 

et resserrant leur étau 
les forces allemandes 

complètent leur contre-offensive 

victorieuse de Kharkov 

Succès de l'Aie sur tout les 
fronts et (tant tous les domaines. 
Ainsi peuvent se résumer aujour
d'hui tot informations parvenues 
de tous les points du globe. 

Sur i« front de l'Est, dans la 
région de Kharkov. les armées alle
mandes continuent de dénombrer 
te butin enlevé au cours de la for
midable contrc-o/fensive <iui leur a 
valu une si bette victoire. 

Dans rAtlantique et au large des 
côtes américaines, les submersibles 
allemands ont encore coulé une 
douzaine de navires. 

En Méditerranée. Us ont porté 
leurs COUPS sur des bâtiments for
tement escortés. 

Dans l'océan Glacial Arctique, en 
quelques jours, quatorze navires 
faisant partie d'un convoi puis
samment protégé ont été détruits. 

En Cyrénaïque. treize avions bri
tanniques ont été abattus. 

En Chine, enfin, les Japonais, 
poursuivant les armées de 
Tchouna-King en déroute, ont 
occupé Chin-Hwa. capitale de la 
province du Tché-Kiang. 

La nouvelle défaite de l'armée 
soviétique retient plus particulière
ment l'attention. Rien ne laissait 
prévoir ses proportions quand, 0 » 
a quinze jours, le maréchal Timo-
chenko engageait son offensive en 
lançant a ses troupes une procla
mation dans laquelle il déclarait : 

» Nous sommes entres dans une 
nouvelle phase de la guerre. Avec 
cet te bataille, c'est la libération de 
notre territoire qui commence. . . > 

Dans ce dessein, le commande
ment bolchevique a sacrifié l'élite 
de ses armées, ainsi que le meilleur 
matériel anglais et américain, ce
lui-là mime pour lequel M. Roose-
velt dépense un milliard de dollars 
par semaine et dont la résistance 
ne s'est pas manifestée à toute 
épreuve.» 

Sous ce déferlement de masses 
humaines et d'acier, les troupes 
allemandes ont d'abord résisté avec. 
vaillance. Devant leurs lignes, des i 
•monceaux de cadavres et de ma
chines brisées se sont entassés. 

Puis, quand elles ont senti fai
blir la violence de l'assaut, elles 
ont attaqué à leur tour. 

Mais, alors que l'offensive sovié
tique avait été conçue de façon 
brutale et rudimentaire, la contre-
attaque a été menée avec art par 
des stratèges, maîtres de leurs 
réflexes et de leurs nerfs, qui ont 
obtenu le maximum du merveilleux 
instrument technique que consti
tue l'armée allemande. 

Avec des forces peut-être moin
dres que celles dont disposait l'ad
versaire. Us ont réussi à encercler 
et à détruire la majeure partie des 
hordes assaillantes. 

Que nous sommes loin des triom
phes relatés à longueur d'émission 
par la radio britannique ! 

Quelle déception doit maintenant 
gonfler le cceur de nos malheureux 
compatriotes qui accordent tou
jours foi aux informations de 
Londres ! 

Comment peut-il se trouver 
encore, parmi un peuple réputé par 
son solide bon sens, des éléments 
susceptibles de miser sur la vic
toire définitive de gens dont la plus 
claire des occupations consiste à 
travestir sciemment les grands évé' 
nements et à gonfler démesuré
ment les succès de minime impor
tance f 

Ce n'est pas à coups de grosse 
caisse que se gagnent les guerres ! 
Les Anglo-Saxons le constateront 
bientôt. J **• 

Qu/urnEX GÉNÉRAL DU FÙHRER, 28 MAI. — Le haut commande
ment des forces armées communique ; 

La bataille d'encerclement au suif de Kharkov a abouti * une grande 
victoire des armes allemandes rt de leurs alliés. Même les dernière* 
attaques de soulagement de rari\ersaire n'ont pus pu changer le sort 
des armées encerclées. Seuls, quelques groupes Isolés offrent encore 
une résistance ; leur destruction est en cours. Dés maintenant, }>lus 
de 1*5.000 prisonniers ont été dénombrés ; 317 chars de combat, 1.1*0 
canons, des milliers de véhicules automobiles et de chevaux, aln f, 
qu'une quantité Innombrable d'autre matériel de guerre sont annonces, 
comme ayant c lé capturés. Ces chiffres augmentent sans cesse. 

Dans les secteurs central rt méridional du front de l'Est, de* 
améliorations de front ont été obtenues par nos attaques. 

Dans la région de l'océan (Mariai Arctique, le port de Mourmansk 
a été bombardé avec succès. I n grand navire de commerce a été 
endommagé. 

Au cours de combats aériens dans la région entière de l'Afrique 
du Nord, quatone appareils ennemis ont été abattus par le* chasseurs 
allemands et Italiens. 

Mir la rote sud de la (iranrtr-Bretagne. des avions de combat 
légers ont coulé un patrouilleur ennemi. 

Des sous-marlns allemands ont opéré avec succès dans différentes 
zone* maritimes. Ils ont roulé, d'un convoi fortement protégé dan») 
l'Atlantique septentrional et central, trois navires de 14.000 tonnes, et 
en ont torpillé trois autres, dont on n'a pu observer le coulage. 

Sur la côte est de l'Amérique du Nord, dans la mer de* Caraïbes 
et à hauteur du Mlssiseipi. Us ont coulé huit navire*, d'une capacité 
de 26.5*0 tonnes, et en ont endommagé gravement quatre à coup* de 
torpilles. 

Dans les parages de la Martinique, un sons-marin a torpillé an 
destn»er des Ktats-t nls qui, ayant eu l'avant arraché, a pu atteindre 
le port le plus proche. 

En Méditerranée, un sous-marln a touché de deux torpilles a s 
pétrolier fortement escorté et a, en outre, touché par d'autres torpille* 
doux transports de renfort hrrtnimlqiic*. 

Dans l'océan Olaclal Arctique, un sous-marln a coulé un vapenr 
de S.000 tonnes, faisant partie du convoi de Mourmansk. 

Au cours d'Incursions Isolées au-dessus des côtes hollandaises, neuf 
avions britanniques ont été abattus par des chasseurs, la D.C.A. et 
l'artillerie de marine. 

De» vols de harcèlement d'un certain nombre d'avions ennemis 
ont provoqué, dans la nuit de mercredi à Jeudi, une alerte aérienne en 
Prusse orientale. Des Jets de bombes Isolés n'ont occasionné que de* 
dégâts minimes. L'ennemi a perdu deux des avions assaillants. 

QU A R TI ER GÉNÉRAL DU FÙHRER, 28 MAI. — Lt haut commande

ment de la Wchrmacht publie le communiqué spécial suivant : 

, Le convoi ennemi repéré par des avions de reconnaissance dans 
les eau* de l'océan (ilarlal Arctique fait l'objet, depuis le 23 mal. de 
coups destructeurs de la part des formations aériennes du colonel-

général Htumpff, qui opèrent conjoln tentent avec des uultés de la marine 
de guerre. 

Déjà, dan* la soirée du 2.1 mal. las avions allemands, âpre* avoir 
parcouru de* centaine* de kilomètres, avalent coulé un cargo de 
8.000 tonnes et endommagé cinq autres navire* a coups de bombes. 

Le lendemain, le* formations allemandes réussissaient à détruire 
un autre navire de commerce de 8.000 tonnes et à Incendier trois) 
cargo* lourdement chargé*. 

Le 27 mal, un coup particulièrement dur était porté au convoi, 
poursuivi tan* relâche par nos sous-marlns. 

En dépit de la puissante défense opposée par l'escorte ennemie 
des formations d'avions de combat coulaient onze navires, d'une Jauge 
globale de 72.000 tonne*, et atteignaient très gravement deux autres 
unités, ainsi qu'un destroyer. En outre, seize bâtiments étaient endom
magés par de* bombes. 

De ce transport destiné A l'Union soviétique, l'aviation a donc 
roulé treize navires, représentant environ 88.000 tonnes. Avec le résultat 
obtenu par un sous-marln contre un vapeur de 8.000 tonnes, dont le 
commu nlqué d'aujourd'hui a fait mention, les pertes globales subies 
par l'adversaire s'élèvent maintenant à 911.000 tonnes. 

Le restant du convoi essaie de s'échapper dans les eaux les plus 
septentrionale* qui sont encore libres de glaces. Les opérations se 
poursuivent. 

t Berlin. 38 mal. — Le haut com
mandement des forces armées com
munique : 

L'ensemble de la bataille qui s'est 
déroulée le 24 et dans la nuit du 27 
mal dans la région sud de Kharkov 
est dominé par le* nombreuse* atta
ques des Bolchevistes encerclés qui 
tentent de se libérer de la tenaille 
M de percer vers l'Est. Dans de vio
lents combats, ces détachements 
ennemie furent repoussés. Des pous
sées de dégagement réalisées par les 
Bolchevistes après une forte prépa
ration d'artillerie et avec 1* mise en 
ligne de chars blindés se sont pour
suivies durant toute la Journée. 
L'ennemi a subi des pertes particu
lièrement lourdes en hommes et en 
matériel et tous ses chars furent dé-

MARECHAL 
accueilli avec enthousiasme 

A CHA TE A UMtO UX 
44 Faire de son mieux 
ce que ion doit faire 
su ivan t ses dons 

traits, tandis que ses voles de re
traite étaient coupées par l'aviation. 

Au-dessus de ls région du Donetc 
58 appareils bolchevistes furent 
abattus. 

Dans le secteur central du front 
les attaques allemandes se dévelop
pèrent favorablement malgré une 
vive résistance et de grands charnue 
de mines furent nettoyés par lea 
pionniers qui Jetèrent aussi des 
ponts. Par des combats acharnés, 
le* troupes parvinrent à enlever aux 
Soviets plusieurs localités et une 
gare. 

Lors d'attaques soviétiques contre 
une grande localité du front central,' 
l'ennemi fut repoussé avec de lour
des pertes e t toute tentative de pas
ser à l'attaque fut annihilée par le 
feu concentrique de l'artillerie. 

Le 28 mal, dans le secteur central.! 
l'infanterie a abattu quatre avions 
soviétique*. 

Le* Soviet* avaient cependant ! 
l 'avantage de l'offensive 

Berlin, 28 mal. — L'agence D N.B 
communique : 

« Le* résultats obtenus sont d'au-
tant plus remarquables que les So- | 
rleta avalent 1 avantage d'être le* 1 
assaillant*. D'autre part, les troupes 
allemandes n'avalent aucune possi
bilité a» surprendre l'adversaire,! 

tandis que simultanément de* fer-
ce» Importantes étalent engagea* 
dans la bataille de percée de Kertcn. 

Effondrement 
de* espoirs soviétiques, 

souligne la presse 
Berlin, 28 mal. — Après la grande 

victoire de Kharkov, la < Berllner 
Boersen Zeltung > écrit: 

c Pour la deuxième fols au coûta 
de ce printemps, des armées t—g* 
mies entières ont été défaites Jus
qu'à la destruction et sont élimi
nées pour les opérations futures. O* 
coup sera d'autant plus sensible 
pour l'adversaire que la propagande 
ennemie s'est efforcée k maintenir 
l'Illusion que la décision de la ba
taille autour de Kharkov n'était pas 
encore acquise. » 

La « Deutsche AUsjemelne Zel-
tung > constate: 

< Au cours de cette seule batailla 
les Soviets ont déjà perdu un m u l 
tiple de ce que les Etats-Unis peu
vent leur envoyer en une année. 
Après l'effondrement de leur propa 
gende mensongère, les Américains 
sont ahuris à présent devant les 
pertes Irremplaçables de matériel e t 
de soldats subies par les Ruine». » 

(Lire b sait* page 2-) 

et %e% connaissances 

tel est te mot d'ordre donné 
par te Chef de l'Etat aux officiers 

qu'il a engagés à travailler au 
redressement matériel et moral du pays 

Le Maréchal a assisté a un défilé des troupes. 
Il en a admiré l'ordre et la tenue magnifique. 

capitale du Tché-Kiang 
» 

Brillante coopération des troupes siamoises 
qui se sont emparées de Reng-Tung 

(Ph. Slpho.) 

Ohàteauroux. 28 mal. — Il est 1 loin, sur le terrain, retentit la son-
8 houres. Jeudi matin, lorsque l e , nerle « Aux Champs >, suivie de 

(Ph. Sado) 

U n e émouvante prise d'armes 

« à Vichy 

Le 23 mai 1940, à Blaregnies, dans l'Aisne, ce qui restait du 10"* 
bataillon de chasseurs à pied se battait à un contre dix. 

Deux ans après, jour pour jour, en présence des survivants de celle 
glorieuse unité, l'amiral de la flotte D A R L A N a remis la croix de guerre 
au fanion du 10™* J3.CJ3.. porté par le commandant CARLIER qui 

commandait le bataillon à Blaregnies. 

UN CONSEIL DES MINISTRES 
examine, ce matin, 

D'IMPORTANTS PROBLÈMES INTÉRIEURS 

train spécial du Chef de l'Etat, ve 
nant de Vichy, s'arrête en gare de 
Salnt-Sulplce-Launère. Malgré une 
pluie fine, de nombreux habitants 
se sont mimée devant la station 
pour acclamer le grand soldat. M. 
Lemolne, préfet régional, aalue le 
Maréchal et prend place dans le 
train. Celui-ci Bagne Chàteauroux. 
où 11 s'arrête quelques minutes, car 

seulement cet après-midi que 
le Maréchal doit honorer officielle 

t La Marseillaise >, qui range tout 
le monde dans un garde-a-vous i m 
peccable. 

Salué par les acclamations des 
paysans venus des alentours, le Ma
réchal, auprès de qui se tient le 
général Brldoux, gagne en voiture 
découverte l'endroit où 11 passera en 
revue les troupes rassemblées. 

Sur une petite estrade sobrement 
décorée de drapeaux tricolores, 11 

ment de sa visite le chef -lieu de I »••»•«« » <*» exercices de cavalerie et 
l'Indre d* n u * e * n batterie de pièces d ar

tillerie. 
Du fond du terrain arrivent main

tenant les échos d'une musique mi
litaire précédant les troupes qui 

DES RAIDS AERIENS 
BRITANNIQUES 

repoimés sur las cotas 
de la Manche 

Berlin. 28 mal. — Det chasseurs 
anglais se sont approchés de nou
veau de la côte belge et française de 
la Manche. Des avions de chasse 
allemands qui «aturent constam
ment la sécurité de l'air au-dessus 

_^-,- 1.. . .x-i J des réglons occupée» de l'Ouest, ont 
Vlefny, 29 mal . — Le maréohsUtlon Intérieure du pays. | i m m e 7 , a t e m e n t décollé et les o n t 

P é t a m . chef de l'Etat, «s* rentré I On pense, dan* las milieux bien I attaqués alors qu'il» »e trouvaient 
d e Ohàteauroux à Vichy, Jeudi soir Informés, que la question du blélau-dessus de la mer. 
k 33 h 30 !»e»» de nouveau à l'ordre du Jour.i Mata les Britannique* ont préféré 

Le Conseil d e . ministres, qui M'que M. Pierre Cathala. ministre de« ,«2 |*r » aggMgg» é» «a* Unmédltte-
réunlr* vendredi mat in k 11 heu-1 finances proposera certaines réfor 

! ment rebroussé chemin. 

Sur les quais ds la gare, la popu
lation est massée. Ouvriers, em
ployés, femmes, enfant», acclament 
longuement le Chef de l'Etat, qui 
répond en saluent de la main. Les 
effectif* d* réserve de la police na
tionale assurent un impeccable ser
vice d'ordre. 

Bientôt, le train du Chef de l'Etat 
arrive k Neuvy-PeMoux C'est de 
cette petite gare que le Maréchal 
doit rejoindre le camp d» Fay Segry 
pour inspecter le* troupe* d* la ré
gion réunies à cette occasion. 

Accompagné du général Brldoux. 
secrétaire d'Etat à la guerre, le 
Maréchal ee rend sur la place de la 
Rare où la population tout entière 
est réunie. Le» légionnaire», autour 
de leur fanion, paysans au visage 
hâlé. Jeunes gens, écoliers, lui font 
une Interminable ovation. 

Une fillette offre au sauveur de 
la patrie urne gerbe d* fleurs, e t le 
cortège prend bientôt la direction 
du camp. 

Sur la route, la population mani 
teste de façon enthousiaste son 
«rfeotlon respectueuse au Maréchal. 
Devant la* fermes, toute» les famil-
les sont réunies. 

Le* homme* «allient militaire 
ment, le* enfant» agitent des dra 
peaux et Jettent de* fleur*. 

raa, sous sa présidence, aura u n e ) m e * et que M. Abel Bonnard. ml - _ , rtstsmtsm du B*" anniverta 
grand») Importance car, selon tou-1 nittre de l'Education nationale. I d« 1» m o r t d u cardinal verdier. 1 
te» DK*»bllltéB, les membre» du proposera un relèvement des ap- »erv«tore Romano » a pubu* un 
. o t r v e r n - n e n t examineront cer - , pototéEQtmto d e . membres du c o r p s l ^ ^ " ^ ™ » ^ ' ^ , ? ^ ^ ^ .oioavt »at m l u é p a r u n groupe d. i vanter au i . M I J 11 I a a a t » * . « 
J l l l l l fllIlMIsEM _ili.Mll I I ' r " 1 stgaaSs 'défunt archsvéqus d* Parla, Frarajtajnf-ni d* Franc*, tsspsttM t p r t u à™**» ** «•»«• Ils doivent monter 

vont défiler : Infanterie, cavalerie, 
génie, batteries motorisées, chars, 
passent dans un ordre rigoureux de
vant le Chef vénéré de la patrie. 

Le défilé terminé, le Maréchal, qui 
a pu admirer l'ordre et la tenue ma
gnifique de l'armée de l'armlatlce, 
prend maintenant contact avec les 
officiers. 

Les consignes du Maréchal 

aux officiers 
Puis, un déjeuner frugal est servi 

dans un Immense hangar décoré de 
la francisque gaillque et des cou
leur» nationales. A la fin du déjeu
ner, le Maréchal prononce quelque» 
mots à l'adresse des officiers 

Les devoirs de l'armée, deciare-t^il 
notamment, sont de défendre la vie 
et l'honneur du pays. Un tel devoir 
est total ; vous devrez le remplir par 
tous les moyens. Pour cela, vous de
vez donner toutes vos forces physi
ques et employer toutes vos énergies 
morales. Nous n'avons pat à devenir 
agressifs, car ce serait la ruine de 
notre pays. Vous devez toujours être 
prêts à obéir et à écouter ceux qui 
sont chargés d'étudier les grands 
problèmes et de vous donner des 
ordres. Mais les officiers sont aussi 

l'exemple du devoir civique, qui con
siste à faire de son mieux ce que 
l'on doit faire, ruinant set dont et 
ses connaissances. 

Vous devez lire mes messages dans 
vos familles ; tacher de me com
prendre. 

Le pays doit savoir que nous avons 
été battus. J'ai passé trois mois 
après l'armistice à le dire autour de 
moi el, depuis deux ans, je me le 
répète à moi-même tous les matins. 
Cela doit nous enlever toute pré
tention. 

Que les Français travaillent tous 
d'un même cœur, et la France se 
relèvera. 

L'hommage vibrant 

de Chàteauroux 

Mais Chàteauroux. orné de mil
liers de drapeaux, attend avec Impa
tience l'arrivée du sauveur de la 
patrie. Une foule Innombrable sta
tionne dan* les rues Sur la place 
La Fayette, où se trouve le monu
ment aux morts, les enfants des éco
les, les scouts, les compagnons d» 
France, les ouvrier», les artisans, les 

(Lire la suite p a i e 2 . ) 

Toklo, 28 mal (Domel). — Les 
troupes Japonaise» ont complète
ment occupé la localité de Chlnhwa, 
capitale de la province du Tche-
Klang. Les troupes chinoises encer
clées, évaluée» à 20.000 homme», ont 
été détruites ou faites prisonnières. 

La prise de Chlnhwa signifie la 
neutralité complète de la < troisième 
zone de guerre de Tchoung-Klng >. 

Trois cent mille hommes de 
Tchoung-Klng y avalent été concen
trés. 

De plus, la prise de oette impor
tante position rendra vulnérable la 
puissance financière de Tchoung-
Klng. car la clique de» financier» du 
Tche-Klang Jouait un rôle Impor
tant dans la résistance de Tchang-

Kaï-Cbek. a déclaré un porte-parc** 
de l'armée nipponne. 

Les troupe» siamoises u a l l k i p a s t 
1 l'action 

Bangkok, 28 mal. — Le premier 
communiqué officiel annonçant sa 
participation des troupes siamoise* 
à la lutte pour une Grande-Asie 
orientale est publié en commun pel
le grand quartier nippo-slamou. 

Ce communiqué annonce notam
ment : 

< Kang-Tung. point stratsgiqua 
important de l'Etat de Cban. a été 
pris le 28 mai par la* troupe* sia
moises, qui t'étaient svanoée» en Bir
manie en partant de la frontière 
septentrional., du Siam. » 

Le 300.000m e ouvrier belge 
est parti pour l'Allemagne 

Jeudi matin, le 300.000™ ouvrier 
belge est parti pour l'Allemagne. La 
signification de ce chiffre eet Illustrée 
de façon péremptotre par le fait que 
le nombre total des ouvrier* belge» 
est estimé à 1.800.000, dont environ 
un sixième travaille donc e n Alle
magne. 

Ce départ fut marqué par une cé
rémonie spéciale à la gar» du Nord, 
à Bruxelles. Devant le compartiment 
de 2 - ' classe, l é s a n t s u 300.000m. 
ouvrier, une estrad* avait été dres
sée, eutour d* laquelle était rangé 
un détachement d'ouvrier» flamands 
du front de l'organisation Todt. 

(Lira la suite page 2.) 

Au camp dm Fay. Segry 
A ton entrée au camp, le grandi det citoyens. Us s» douent de tra 

LE DEUXIÈME ANNIVERSAIRE DE LA CAPITULATION BELGE 
» 

Le gouvernement français 
rend hommage 

à Léopoid l i t et à son armée 
(Lira 1W< 2.) 

par la KriepverwaJJvMgacW 
a* 1a BM-tr* M é f t t i i aYgJta» 
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